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Budgetfragen
«Bien entendu, lc plus grave problème était toujours celui du budget.

Matériels et effectifs en dépendent. Quand on critique nos insuffisances, il
ne faut pas oublier qu'elles eurent au fond, pour cause la question des crédits.
Dans ce domaine, plaie d'argent peut être mortelle. Lc principe du budget
annuel était un dogme. En dehors de la question du système fortifié de nos
frontières, il apparaissait impossible d'obtenir une «loi de programme»
s'étendant sur plusieurs années. Dans ces conditions, comment réaliser en

grand et même avec des vues lointaines > Nous étions contraints de vivre
au jour le jour Quand nous nous trouvions avoir des crédits encore
disponibles en fin d'année, on en profitait pour déclarer que nous en avions
réclamé de trop considérables et pour diminuer ceux de l'année suivante.
On oubliait que ces crédits non utilisés provenaient de commandes qui
n'avaient pas été satisfaites en temps utile et qu'il eût été contraire à

l'intérêt de l'Etat de régler avant réception. Enfin les industries hésitaient à

s'engager dans d'imposantes fabrications nouvelles exigeant de monter les

organisations nécessaires et d'embaucher une main-d'œuvre supplémentaire.
Les causes d'ordre financier, qu'il s'agisse des vues étroites en ce qui
concerne l'octroi des crédits ou de notre politique générale en la matière, ont
longtemps joué un rôle néfaste pour nos armements ...»

General Gamelin, «Servir», Band II, S. 35.
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